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demicien, mais d un bomme  trés respelable , Milord Mdrecbd[
Mr. de Keralio s est chargé de wous [envoyer.

Je compte mertrve sncessament sous  presse un VII. wol. dopu-
scules , qui serz vraisemblablement mon dernier owvrage mathemati-
que. Car ma tére affoiblic par 45. ans de travail ne pent plus
guére suffire & ces profondes recherches.

Je vous sonbaite un meilleur sort , et je suis toufours aveela plus
grande estime , le plus sinceve attachement , et le plus wvevitable respedl,

P. 8. Je nai vecu que depuis irés peu de temps vorre livre et
wotre lettre ; ¢ est ce qui @ vetardé la veponse-que je wous devois,

Altra del medesimo del o. Ottobre 1782.

Recevez tous mes vemercimens de lowviage sur I Algebre que
vous avex. eu la bonté de m’ envojer. Il me paroit digne de wous
C est en faire un assez, grand éloge. J'y ai trouvé un grand nombre
d excellentes choses qui vous appartiennent , et je vois avec plaisiy
que vous pensex, d- penprés comme moi sur lanalyse de. probabilirés,
¢t sur les logarsthmes des quantités negarives. Je wous dois ausss
beauconp de veconnoissance pour la mention bonorable que vous avez
bien voulu faive de mos, soit dans wotre preface, soit dans plu-
sienrs endroits de wotve excellent owvrage . Je me puis trop vouzg
snviter er vous exhorter 4 en donner la suite que Vous nous promettez,

Pour mos , je ne pms presque plus m occuper de mathematique
[ affoiblissement de ma santé ne me permet plus guéve ce genre d appli-
cation. J ai cependant des mareriaux pour un VIII. volume dopu-
scules , mais je ne sais quand fe ponrras le donner , w meme si je seras
jamais en étas de la domner . . . i s

Adieu , mon cher et #llusire ami , conservex votre santé mienx
que fe me conserve la mienne, et continwex, a enrichir les Sciences de
wos produtions . Recevez [assurance du vespeCiuenx atrachement avee
le quel je seras soujours.,



